Voici une nouvelle année,tc "Voici une nouvelle année,"
Ce n’est pas la nouvelle année civile, ni le nouvel an chinois, ni celui d’une autre culture ou religion, mais voici une nouvelle année pastorale qui commence. Après un été qui fut encore mouvementé autour des Centres de Rétention Administrative (CRA) et l’attaque du Ministère de l’immigration contre le monde associatif, après le silence autour de la lutte des travailleurs sans-papiers - occultée par le grand rendez-vous mondial des J.O - ; après un été de difficultés, liées aux vacances pour tous ceux et celles qui dépendent d’associations pour survivre ; après la recrudescence des trafics sur les océans de tous ces malheureux qui tentent l’aventure de l’Europe, souvent sans y arriver et y laissant souvent leur vie comme le rappelait le Saint-Père dans son message après l’Angélus du dimanche 31 août 2008 pendant lequel il a rappelé les obligations des états d’origine et de destination pour faire que l’être humain soit traité avec dignité, après ou avec tout cela il nous faut nous remettre en route. tc "Ce n’est pas la nouvelle année civile, ni le nouvel an chinois, ni celui d’une autre culture ou religion, mais voici une nouvelle année pastorale qui commence. Après un été qui fut encore mouvementé autour des Centres de Rétention Administrative (CRA) et l’attaque du Ministère de l’immigration contre le monde associatif, après le silence autour de la lutte des travailleurs sans-papiers - occultée par le grand rendez-vous mondial des J.O - ; après un été de difficultés, liées aux vacances pour tous ceux et celles qui dépendent d’associations pour survivre ; après la recrudescence des trafics sur les océans de tous ces malheureux qui tentent l’aventure de l’Europe, souvent sans y arriver et y laissant souvent leur vie comme le rappelait le Saint-Père dans son message après l’Angélus du dimanche 31 août 2008 pendant lequel il a rappelé les obligations des états d’origine et de destination pour faire que l’être humain soit traité avec dignité, après ou avec tout cela il nous faut nous remettre en route. "
En ce début d’année pastorale nous sommes invités à entrer dans la dynamique de l’année paulinienne. La prochaine Journée Mondiale du Migrant et du Réfugié sera centrée sur la personne de Paul, ce migrant apôtre des peuples. Malgré, ou bien avec, les difficultés, St Paul a toujours su garder quelque chose de fondamental au cœur de sa vie, une double proximité, proximité avec le Christ et proximité avec les hommes et les femmes de son temps, de toutes races, langues et nations. St Paul était aussi très conscient que les actes que nous posons peuvent avoir des conséquences pour les autres. Nous le disons aussi aujourd’hui,  encore plus particulièrement concernant les migrations, pourtant malgré cela, ou bien avec cela, nous continuons souvent à vivre comme si nous étions seuls au monde, comme si nous avions toutes les solutions à nous tout seul. Les états européens, quant à eux, n’apportent comme seule réponse à la question des migrations que des solutions massivement sécuritaires dénoncées par de nombreux pays d’Afrique, mais aussi d’Amérique latine. Les états sont de plus en plus en échec quant à leur capacité à gérer la situation ; alors la société civile et l’Église entre autre, s’organisent, commencent à donner de la voix pour trouver une autre voie.tc "En ce début d’année pastorale nous sommes invités à entrer dans la dynamique de l’année paulinienne. La prochaine Journée Mondiale du Migrant et du Réfugié sera centrée sur la personne de Paul, ce migrant apôtre des peuples. Malgré, ou bien avec, les difficultés, St Paul a toujours su garder quelque chose de fondamental au cœur de sa vie, une double proximité, proximité avec le Christ et proximité avec les hommes et les femmes de son temps, de toutes races, langues et nations. St Paul était aussi très conscient que les actes que nous posons peuvent avoir des conséquences pour les autres. Nous le disons aussi aujourd’hui,  encore plus particulièrement concernant les migrations, pourtant malgré cela, ou bien avec cela, nous continuons souvent à vivre comme si nous étions seuls au monde, comme si nous avions toutes les solutions à nous tout seul. Les états européens, quant à eux, n’apportent comme seule réponse à la question des migrations que des solutions massivement sécuritaires dénoncées par de nombreux pays d’Afrique, mais aussi d’Amérique latine. Les états sont de plus en plus en échec quant à leur capacité à gérer la situation ; alors la société civile et l’Église entre autre, s’organisent, commencent à donner de la voix pour trouver une autre voie."
De plus en plus d’hommes et de femmes sont actifs dans des associations de soutien aux sans-papiers, aux immigrés. Les Églises d’Afrique commencent, elles aussi, à s’organiser et à mettre en place une « Pastorale des Migrants », comme en témoigne l’Appel de Nairobi dont vous trouverez le texte intra. tc "De plus en plus d’hommes et de femmes sont actifs dans des associations de soutien aux sans-papiers, aux immigrés. Les Églises d’Afrique commencent, elles aussi, à s’organiser et à mettre en place une « Pastorale des Migrants », comme en témoigne l’Appel de Nairobi dont vous trouverez le texte intra. "
Les Églises des pays d’origine des migrants disent leurs inquiétudes de voir partir tant de jeunes et dénoncent la faillite des états à retenir leurs enfants. Mais ils appellent aussi les Églises des pays de destination à les aider à trouver des solutions et à traiter avec dignité ceux et celles qu’ils aiment et qui ont choisi la route de l’exil.tc "Les Églises des pays d’origine des migrants disent leurs inquiétudes de voir partir tant de jeunes et dénoncent la faillite des états à retenir leurs enfants. Mais ils appellent aussi les Églises des pays de destination à les aider à trouver des solutions et à traiter avec dignité ceux et celles qu’ils aiment et qui ont choisi la route de l’exil."
Beaucoup de catholiques en France ont encore du mal à porter un regard bienveillant sur leurs frères et sœurs chrétiens venus d’ailleurs. C’est un peu comme s’ils ne partageaient pas le même Christ, et la même foi. tc "Beaucoup de catholiques en France ont encore du mal à porter un regard bienveillant sur leurs frères et sœurs chrétiens venus d’ailleurs. C’est un peu comme s’ils ne partageaient pas le même Christ, et la même foi. "
Cette nouvelle année qui s’ouvre à nous va être un temps d’opportunités nouvelles. La faillite de certains corps institués, quant à la gestion de l’immigration, est aussi un espace d’opportunités qui s’ouvre à nous pour inventer de nouvelles formes de charité. Nous sommes invités dans cette nouvelle année à entrer dans une nouvelle espérance, malgré ou avec, les difficultés que nous rencontrerons. Laissons-nous toucher par la foi de l’autre, l’expérience de l’autre, la vie de l’autre ; laissons le feu intérieur nous consumer dans la même dynamique de l’Esprit qui poussait le prophète Jérémie à dire :tc "Cette nouvelle année qui s’ouvre à nous va être un temps d’opportunités nouvelles. La faillite de certains corps institués, quant à la gestion de l’immigration, est aussi un espace d’opportunités qui s’ouvre à nous pour inventer de nouvelles formes de charité. Nous sommes invités dans cette nouvelle année à entrer dans une nouvelle espérance, malgré ou avec, les difficultés que nous rencontrerons. Laissons-nous toucher par la foi de l’autre, l’expérience de l’autre, la vie de l’autre ; laissons le feu intérieur nous consumer dans la même dynamique de l’Esprit qui poussait le prophète Jérémie à dire \:"
« À longueur de journée je suis en butte à la raillerie, tout le monde se moque de moi. Chaque fois que j’ai à dire la parole, je dois crier, je dois proclamer : « Violence et pillage ! »À longueur de journée, la parole du Seigneur attire sur moi l’injure et la moquerie. Je me disais : « Je ne penserai plus à lui, je ne parlerai plus en son nom. » Mais il y avait en moi comme un feu dévorant, au plus profond de mon être. (Jer 20, 7-9a).tc "« À longueur de journée je suis en butte à la raillerie, tout le monde se moque de moi. Chaque fois que j’ai à dire la parole, je dois crier, je dois proclamer \: « Violence et pillage ! »À longueur de journée, la parole du Seigneur attire sur moi l’injure et la moquerie. Je me disais \: « Je ne penserai plus à lui, je ne parlerai plus en son nom. » Mais il y avait en moi comme un feu dévorant, au plus profond de mon être. (Jer 20, 7-9a)."
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